
T. R. P. Frediano Giannini, Ministre Provincial de Toscane,
auteur de plusieurs ouvrages et très habile administrateur. Le
nouveau Custode vient de faire son entrée à Jérusalem, d'après
lantique cérémonial.

Le R. >. Urbain de Mugron, Vicaire Custodial, et le P. Phi-
lippe, Directeur de l'Hospice de Casanova, allèrent à sa rencon-
tre jusqu'à Alexandrie. De cette ville, un télégramme annonçait
aux Religieux de la Terre-Sainte que Sa Paternité Révérendis-
sime arriverait à Jaffa le 3 mars, et que le nime jour elle serait à
Jérusaîluni.

Le 3 au matin, apparut au loin le bateau, portant au haut du
mat, les armes de Terre-Sainte, privilège dont jouis-ent le temps
immémorial les custodes des Saints Lieux. Le R. P. Secrétaire
Custodial Fattendait avec trois janissaires: il était en outre ac-
compagné du drogman, des Vice.Consuls de France et d'Italie
avec leurs janissaires respectifs.

Dans l'après-midi, le train de Jaffia arrivait à lérusalem avec
son illustre passager et toute sa suite. Il était attendu par une
députation du Couvent du Saint Sépulcre, composée du >ère Pro-
cureur et des Discrets, du Curé latin, des drogmans et janissaires
du Pacha, des Consuls, et autres autorités religieuses ou civiles.
Par une délicate attention le Patriarche, Mgr Piavi, avait envoyé
sa voiture pour le conduire au Couvent de Saint-Sauveur. Inu-
tile de dire qu'une multitude immense de peuple encombrait le

parc'ours, ce qui ralentit considérablement la marche, malgré les
janissaires (lui précédaient, pour frayer le chemin.

A Saint-Sauveur, le Custode était attendu par toute la Com-
imunauté. Le Prélat en entrant, prit l'Etole, un signe de juridic-
tion, aspergea les nouveaux sujets, pendant qu'ils chantaient Fan-
tienne : Ecce fidd/is scrz'us ... et le Benedicus. Et tous se rendi-

rent à l'Elise. Le Consul de France renplissant sa charge de
Protecteur (les Lieux Saints, était à la porte du couvent, pour
recevoir le nouveau Custode, et il entra avec les religieux dans
l'église. Les prières terminées, le R" Père passa au salon où il
donna le baiser de paix à son prédécesseur et reçut les félicita-
tions et les hommages officiels <lui l'avaient accompagné.

'l'ei est le cérémonial observé de temps immémorial pour la
réception du Custode qui, par suite de sa position vis-à-vis des au-
torités civiles et religieuses, est à Jérusalem et en Terre-Sainte,
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